ATTENTION : certains de nos envois collectifs sont parfois refusés ( « antispam » de google) 
– L’homélie ASSOMPTION a été envoyée et peut être demandée

20ème dimanche – année B – 16 août 2015 – Evangile de Jean 6, 51-58
ON NE FAIT PAS SA COMM-UNION : ON Y ENTRE
Au temps de  la Pâque, Jésus, après avoir partagé le pain avec la foule, a exhorté à chercher un autre pain, que Dieu donnera pour vivre. Aux gens intrigués qui lui demandent « Donne-nous de ce pain !», Jésus a fait une réponse qui a scandalisé: il est, lui, le vrai Pain. Que l’on mange en croyant en lui.

D’abord il appelle à venir à lui, à se laisser instruire par lui car il ne transmet pas les enseignements de Dieu, comme les prophètes, mais il est cette Parole qui atteint le cœur donc qui « nourrit » vraiment et donne la Vie divine. Non seulement à Israël mais aux hommes du monde entier.

Cette réponse (section lue dimanche passé) n’est pas ultime, elle rebondit par une déclaration encore plus choquante, scandaleuse, inacceptable : c’est sa chair qu’il offrira à manger !? Cette nouvelle section est bâtie en parallèle avec la précédente (déclaration – contestation – réaffirmation), signe que le Pain de Jésus se donne sous 2 formes : à écouter puis à assimiler.

On comprend que la Messe, bâtie sur cette complémentarité, soit attaquée de deux façons : soit on réduit Jésus à un enseignant sans vouloir manger son Pain (tentation de beaucoup), soit on le consomme par habitude sans d’abord se laisser interpeler par sa Parole (tentation des catholiques). Le culte n’est ni un cours ni de la magie. Ni de la morale ni de la superstition. 
------------Méditons cette première annonce d’une nourriture qui vient de la Passion.
1.   DECLARATION DE JESUS
Jésus disait : « Moi, je suis le pain vivant, qui est descendu du ciel : si quelqu’un mange de ce pain, il vivra éternellement. Le pain que je donnerai, c’est ma chair, donnée pour la vie du monde. »
Jésus redit la même proclamation : « Je suis le Pain de Vie » mais cette fois il va bien plus loin. Il invite tout homme non seulement à venir à lui, à l’écouter et à croire mais maintenant à « le manger » car il donnera « sa chair » pour que le monde vive. Allusion à la croix qui essentiellement ne sera pas supplice mais offrande, pas échec mais victoire, pas suppression mais don. Première révélation de l’Eucharistie qui sera, sous la forme du pain, le don du corps livré à la passion. 
2. CONTESTATION ET COLERE DE LA FOULE
Evidemment les auditeurs se mettent à hurler avec violence ; le scandale est à son comble. 
Les Juifs se mirent discuter violemment entre eux : 
                                  « Comment celui-là peut-il nous donner sa chair à manger ? »
Jamais en effet n’avait retenti une affirmation aussi déconcertante, aussi absurde, aussi intolérable, aussi écœurante au premier abord. 
Toujours l’Eucharistie suscitera chez des multitudes sarcasmes, moqueries, colère. Que le croyant lui-même ne s’étonne pas de voir naître en lui-même soupçon, doute, tentation de rejet.
3. REVELATION DE JESUS
Jésus leur dit alors : « Amen, amen, je vous le dis : si vous ne mangez pas la chair du Fils de l’homme, et si vous ne buvez pas son sang, vous n’avez pas la vie en vous. Celui qui mange ma chair et boit mon sang a la vie éternelle ; et moi, je le ressusciterai au dernier jour. En effet, ma chair est la vraie nourriture, et mon sang est la vraie boisson. 
Celui qui mange ma chair et boit mon sang demeure en moi, et moi, je demeure en lui. De même que le Père, qui est vivant, m’a envoyé, et que moi je vis par le Père, de même celui qui me mange, lui aussi vivra par moi. Tel est le pain qui est descendu du ciel : il n’est pas comme celui que les pères ont mangé. Eux, ils sont morts ; celui qui mange ce pain vivra éternellement. »                
Devant cette réaction violente, Jésus ne revient pas en arrière, il ne consent aucune concession, il n’explique pas qu’il s’agit d’un symbole. Il fait 5 affirmations.
*    Jésus leur dit alors : « Amen, amen, je vous le dis : si vous ne mangez pas la chair du Fils de l’homme, et si vous ne buvez pas son sang, vous n’avez pas la vie en vous.
Il répète sa déclaration de façon solennelle (amen) et en fait une exigence mais laissée à la libre réponse de chacun : « Si vous ne le faites pas, vous ne vivrez pas de la Vie divine ». 
*     Celui qui mange ma chair et boit mon sang a la vie éternelle ; et moi, je le ressusciterai au dernier jour. En effet, ma chair est la vraie nourriture, et mon sang est la vraie boisson.
L’Eucharistie donne tout de suite la Vie divine : elle n’empêchera pas la mort du corps mais elle aura la puissance de le ressusciter.

*     Celui qui mange ma chair et boit mon sang demeure en moi, et moi, je demeure en lui.
Au contraire de la nourriture que nous consommons, que nous digérons et que nous assimilons à nous, l’Eucharistie nous introduit dans « le Fils de l’homme ». Elle est amour qui permet de dire : Tu es en moi ; je suis en toi. L’amour produit une habitation réciproque. L’Eucharistie effectue la véritable Demeure de Dieu où les « communiants » unis au Fils unique rendent gloire à Dieu. 
Donc l’Eglise est au premier sens l’union des corps, la constitution du Corps total du Fils et des fils. Les premières générations chrétiennes n’ont bâti ni chapelle ni église : le lieu du culte, c’était l’assemblée. La maison de pierres n’était que l’endroit nécessaire à la réunion. Seigneur, où demeures-tu ? En tous ceux qui croient en toi. Le culte est continuelle action de grâce. 
En son être profond, où elle n’est pas réduite à une organisation ni défigurée par son péché, l’Eglise eucharistique est la «Demeure de Dieu parmi les hommes ». Les temples et les églises ne sont que des symboles et le culte à Dieu n’y est que transitoire.  
La société promet la consommation des choses : cela n’empêchera jamais ni la séparation ni la solitude ni l’hostilité ni la haine ni la mort. En Christ, nous « sommes consommés en amour », achevés en perfection.

*     De même que le Père, qui est vivant, m’a envoyé, et que moi je vis par le Père, de même celui qui me mange, lui aussi vivra par moi.
Cette rencontre de Jésus Seigneur avec les croyants qui communient à lui n’est pas une consolation privée, une dévotion secrète, une jouissance intime, une fuite hors de l’histoire. L’Eucharistie se célèbre à l’écart mais c’est pour envoyer ses participants en plein monde, au cœur des espérances et des combats des hommes. 
« Comme le Père m’a envoyé… » : la mission de Jésus se poursuit par l’envoi de son Eglise. Cette mission n’est donc pas du prosélytisme agressif visant à multiplier les membres mais l’unique flux d’amour du Père pour son Fils qui se fait chair … pour que sa chair devienne notre nourriture … pour que nous soyons UN en Christ … pour que nous portions la Bonne Nouvelle à l’humanité entière…pour la Gloire du Père.
Par l’eucharistie, l’amour éternel du Père se répand jusqu’au bout du monde.
*     Tel est le pain qui est descendu du ciel : il n’est pas comme celui que les pères ont mangé. Eux, ils sont morts ; celui qui mange ce pain vivra éternellement. »
Et Jésus termine en faisant une nouvelle allusion à la manne que les ancêtres avaient reçue dans le désert et qui ne les avait pas empêchés de mourir. L’Eucharistie donne la Vie.
-------    La fin du chapitre, dimanche prochain, nous racontera les effets de cette annonce.

Raphaël Devillers,   dominicain  

Tél. :   04 / 220 56 93  -  Courriel :    resurgences.lg@gmail.com
PAPE FRANCOIS : «  Nous, chrétiens, nous ne voulons adorer rien ni personne en ce monde sinon Jésus Christ présent dans la sainte Eucharistie. Nous ne nous rendons peut-être pas toujours compte jusqu’au bout de ce que cela signifie, des conséquences que notre profession de foi devrait avoir. Cette foi en la présence réelle de Jésus Christ, vrai Dieu et vrai homme, dans le pain et le vin consacrés, est authentique si nous nous engageons à marcher derrière lui et avec lui….Le peuple qui adore Dieu dans l’Eucharistie est un peuple qui marche dans la charité…Je vous encourage tous à témoigner d’une solidarité concrète avec les frères, spécialement ceux qui ont le plus besoin de justice, d’espérance et de tendresse - la tendresse de Jésus, la tendresse eucharistique, cet amour si délicat, si fraternel, si pur…L’Eucharistie fait de nous une seule chose, une seule famille, le peuple de Dieu réuni autour de Jésus, Pain de Vie…..Si vous adorez le Christ et marchez derrière lui, vos paroisses grandiront dans la foi et la charité, dans la joie d’évangéliser… » 

(Visite en Calabre 21 juin 2014) 
